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I – CONTEXTE ET JUSTIFICATION 
 

Le secteur agricole Malien a connu une croissance annuelle de 3,96 au cours des 15 dernières années. 
Malgré  cette performance de la production agricole, le nombre de personne souffrant de la sous 
alimentation était estimé à 32 % de la population totale durant la période 96 – 98. En effet, en 1990 – 
1992 le nombre des personnes sous alimentées au Mali n’était que 29 % de la population. En 2002, on 
constate une diminution de pourcentage (%) de personnes sous alimentées qui passent de 32 à 29 % de la 
population totale soit 3, 6 millions. Les disponibilités alimentaires qui étaient de   2 220 KCAL par jour 
par personne dans la période 90 – 92 diminue de 20 KCAL, soit 2 200 KCAL par jour par personne en 
2002. LA diversification dans l’alimentation est aussi limitée car la part des aliments autres que les 
féculents, les DEA est 28 % entre 2 000- 2 002 contre 30 % entre 1979 _ 1981. 

 
Par ailleurs, on note une malnutrition chronique et aigue des enfants dans la plupart des régions du pays, 
y compris dans les zones qui dégagent les excédents de céréales. Les résultats de l’enquête 
démographique et de santé 1995 – 1996 indiquent que 30 % des enfants de 0 à 35 mois présentent une 
malnutrition chronique, 23 % de ces enfants souffrent de malnutrition aigue tant disque 40 % ont un 
poids insuffisant. Selon la FAO, le taux de mortalité des enfants de moins de 5 ans est de 222 pour mille, 
et le pourcentage des enfants qui ont un faible poids est de 33 % en 2 000 contre 31 % en 1990. Ces 
chiffres montrent que le Mali est loin de gagner la bataille contre la faim malgré une forte croissance des 
productions alimentaires.  
Au Mali, les pauvres vivent essentiellement en milieu rural. On y dénombre 2/3 des pauvres. En plus de 
ces pauvres ruraux, la conjoncture économique défavorable limite l’accès à la nourriture pour une autre 
tranche de la population, surtout en milieu urbain. En effet, les programmes d’ajustement structurel se 
sont traduits par les pertes d’emploi ou des départs plus ou moins volontaires à la retraite anticipée. Ces 
personnes connaissent des pertes ou des baisses de revenus qui ne leur permettent plus de faire face aux 
besoins alimentaires de leurs familles. 
 En tant que  premier responsable du développement économique et social de la commune, tout Maire 
doit agir sur la base d’un cadre logique. En effet, il apparaît clairement de nos jours que pour faire, œuvre 
utile de développement, il est impératif de planifier. 
Le développement à l’aveuglette, c’est à dire la réalisation d’actions spontanée, non programmée, est 
déconseillée. Il a démontré ses limités et conduit au gâchis. Ainsi, il n’était pas rare de constater la 
réalisation de projets qui ne correspondent pas aux aspirations réelles des bénéficiaires. 
Pour atteindre l’objectif de développement durable, il est donc nécessaire pour l’ensemble des acteurs 
concernés et particulièrement pour les populations bénéficiaires, de réfléchir, de se concerter, de discuter 
et d’apporter le moindre petit projet qui doit intervenir. 
L’objet du présent plan est de répertorier tous les besoins des citoyens, de chercher les moyens et 
stratégies de les financer dans le but de les satisfaire. 
Il se veut sincère, simple et claire, pour un usage pratique. Avec ce document, il sera possible pour tous 
les acteurs du développement de la commune d’évaluer à tout moment la portée de leurs actions, de 
dresser le bilan et d’envisager l’avenir de la commune. 
 
 II– METHODOLOGIE  
Les règles directrices qui ont gouverné l’élaboration de ce plan, ont été celles prônées par la méthode 
participative. Toutes les enquêtes ont suivi les règles du « brainstorming ». 
En effet, le plan est, de fonds en comble, l’émanation des populations elles mêmes. Il exprime réellement 
leurs besoins et les solutions qu’elles ont proposées. 
 
Ainsi, après la formation des responsables communaux, nous avons commencé l’élaboration du plan par 
une campagne d’information et de sensibilisation des populations et des élus locaux sur l’importance, le 
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bien fondé de l’outil et ce qu’on attend de leur part. Nous avons utilisé pendant cette campagne les avis 
radiodiffusés et les lettres d’information. 
Ensuite, nous avons procédé au diagnostic villageois en assemblée générale avec les habitants des 
villages. En une journée, nous avons dressé la liste des problèmes et des potentialités liés à la sécurité 
alimentaire et  des actions envisageables. Nous avons ensuite priorisé les actions. 
 
Puis, pendant trois jours, nous avons fait des consultations et concertations inter communautaires. C’est 
au cours de ces journées que nous avons dressé, avec le Conseil Communal, les Chefs de villages ou les 
Représentants et les groupes sociaux les problèmes et les potentialités liés à la sécurité alimentaire et  des 
actions envisageables au niveau communal. 
Nous avons aussi procédé à l’atelier de planification des actions.   
Au cours de l’atelier, nous avons procédé à la définition des axes prioritaires de  la sécurité alimentaire  
de la commune, à la détermination des coûts estimatifs des investissements et leurs sources de 
financement. A l’issu de cet atelier un plan quinquennal et un programme annuel furent élaborés.  
C’est après  que le plan fut adoptés par le Conseil communal et restitué à la population. 
 
III – APERCU SUR LA COMMUNE  
 
1. Aperçu historique 
La commune rurale de Boudofo créée par la loi N°96-59 du 14/11/96 portant de création des communes, 
est née de l’éclatement de l’ex – arrondissement central de Kita. Parmi les plus petites et les moins 
peuplées du Mali, la commune de Boudofo est l’une des composantes des trente trois communes du 
cercle de Kita. 
 
2. Situation géographique 
La commune est limitée au Nord par les communes de Djidian et de Souransan, à l’Ouest par la 
commune de Kita- Ouest, à l’Est par la commune de Kita Nord et au Sud par la commune urbaine de 
Kita.   
 
3. Organisation administrative 
La commune est composée de huit (8) villages qui sont : Boudofo, sémè, Mourdiah, Kénieroba, 
Kolonding, Oualia, Dialikebafata et Guanfaragué Mourdiah.Le chef lieu de la commune est le village de 
Boudofo situé à six (6) km de Kita chef lieu de cercle. Elle est administrée par un conseil communal 
composé de 11 élus. 
 
4. Organisation institutionnelle 
Avec l’avènement de la démocratie et de la décentralisation depuis mars 1991, la commune est dotée 
d’organes élus : le conseil communal et le bureau communal. Ces organes sont respectivement dotés de 
pouvoirs de décision et d’exécution. Ils agissent sous la tutelle du Préfet du cercle. 
 
 
IV – SITUATION DE REFERENCE 
 
1. Caractéristiques physiques 
 
a- Climat :  Il est de type soudano sahélien caractérisé par deux grandes saisons : une saison sèche 
s’étalant de Novembre à Mai avec une période froide (Novembre -Février) et une période chaude (Mars -
Mai), et une saison pluvieuse de Juin à Octobre ave une pluviométrie moyenne annuelle de 800 à 1000 
mm de pluie. 
 

 3



b- Sols :Les sols sont de types : gravillonnaires, argilo sablonneux, latéritiques limono sablonneux.  
 
c- Hydrographie : Seule une rivière jalonne la commune. 
 
d- Environnement naturel et humain  
 Il est dominé par une vaste étendue de plaine. Cependant, au Sud Est de la commune, il existe des 
prolongements des monts mandingues (la colline « Kita kourou). 
 
Par ailleurs, la population est en grande majorité organisée autour d’une fédération des exploitants 
forestiers et des associations villageoises (AV) en remplacement des anciens tons villageois. 
La fédération des exploitants forestiers a été mise en place depuis plus de dix (10) ans dans la commune 
sous l’égide du projet de mise en valeur des ressources forestières, financée par le PNUD et le BIT. Les 
structures rurales de gestion du bois (SRGB) qui sont les démembrements de la fédération existent dans 
les huit (8) villages de la commune. 
En partenariat avec le projet, la fédération a pour vocation la sauvegarde des intérêts de ses adhérents, la 
protection de l’environnement et l’exploitation judicieuse de la forêt. 
La caisse de la fédération est alimentée par les cotisations de membres. Une banque locale créée par les 
exploitants eux même sert d’institution de crédit et de soutien financier à leur activité. 
Quant aux associations villageoises, elles sont présentes dans la commune. Reposant sur la volonté des 
villageois à s’associer, elles facilitent l’accessibilité au crédit alloué par la Banque Nationale de 
Développement Agricole (BNDA) et la CMDT à travers les banques locales. 
L’association pour la protection et la promotion des femmes (APPF) aussi intervient dans la lutte contre 
les maladies sexuellement transmissibles et le SIDA, et dans le micro crédit. 
   
2. Caractéristique démographique et sociales 
   
a- Population : Avec une population estimée à environ 4.000 habitants, la commune de Boudofo est 
parmi les moins peuplées du Mali. Malgré ce fait, cette population est très inégalement repartie. Elle se 
concentre en majeure partie aux alentours de la vaste étendue de la forêt classée qui constitue un domaine 
réservé de l’Etat.  
  
b- Principales ethnies et leurs occupations  
L’ethnie dominante est les malinké. On y rencontre aussi des soninké et Peul. La langue courant est le 
malinké. La population essentiellement jeune et exerce comme activités l’agriculture, l’élevage et 
l’exploitation du bois. 
  
3. Caractéristiques économiques   
 
a- Agriculture :   possédant  des bonnes terres de culture, l’agriculture constitue la principale source de 
revenu dans la commune. 
Avec une production variée, le mil, le sorgho et le maïs, constituent l’essentiel de la production agricole. 
L’arachide a été la première culture de rente dans la commune. Encore produite pour la consommation 
locale, sa production a chuté, il y a une décennie avec l’introduction de la filière du coton par le biais de 
la Compagnie Malienne pour le Développement des Textiles (CMDT) . 
La présence de la CMDT est un atout majeur pour l’ensemble de la zone. En dehors de l’encadrement des 
paysans dans la culture du coton, elle intervient d’autres secteurs comme le génie rural.  
L’existence des micro barrages de Sémè et de Berenimba permettra de relancer production rizicole. 
Les femmes regroupées en organisations dans les villages font le jardinage. 
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b- Elevage    
 La commune est une zone d’élevage par excellence. On n y rencontre des races de bovins tels que le 
Méré, le dama et des zébus, et aussi un nombre important d’ovins, caprins. 
  
c- Pêche   : Presque inexistante. 
d- Commerce et échanges 
Après les produits agricoles, l’exploitation forestière constitue la deuxième source de revenus des 
populations. 
La forêt de Tienko constitue une immense potentialité économique pour la commune. Elle continue à 
rehausser le niveau de vie des populations et à alimenter les caisses de la commune par le billet des taxes 
perçues. 
Parallèlement à l’exploitation du bois, la production d’huile de karité et de miel sont des activités 
complémentaires. 
   
e- Les mines et les industries 
 Une unité d’égrenage de coton appartenant à la CMDT est située à cheval entre les communes de Kita, 
Kita- Nord et Boudofo. Une poignée de la population y travaille. 
   
f- Transports et communications  
La route Kita –Kourouninkoto – Djankouté CAMARA et la piste Kita- Balandougou desservent certains 
villages  de la  commune. Quant à la voie ferroviaire Dakar -Niger, elle n’a plus d’impact sur les activités 
de la population car le train <<Chemis>> ne s’arrête plus dans la commune. 
 
g- Forêts  
Le terroir de la commune est occupé en majeur partie par la forêt classée de « Tienko ». Les 
combrétacées constituent l’espèce la plus répandue dans la forêt. On y trouve aussi le bambou  en grande 
quantité  le long des cours d’eau, le karité, le néré, le caïlcédrat, le gueni, le dougoura et des épineux. 
 
4. Caractéristiques socio-économique et culturelles  
 Dans le domaine de la santé, le seul centre de santé de la commune est une maternité tenue par une 
accoucheuse traditionnelle. Les structures sanitaires ont été renforcées en 2005 par la construction de 
deux CSCOM à Boudofo et à Bérènmba. Mais elles non opérationnelles à cause du manque 
d’équipement et de personnel qualifié. 
Dans le domaine de l’hydraulique, l’existence de trois (3) puits à grand diamètre et de quatre (4) atténue 
les corvées d’eau potable des femmes des villages concernés. 
L’élevage rencontre des difficultés liées à la prolifération des maladies animales et à l’absence de 
l’encadrement. 
Dans le domaine de l’éducation, il existe cinq (5) écoles et cinq (5) maîtres du premier cycle dans la 
commune. Le principal problème demeure l’insuffisance de personnel enseignant qualifié et partout la 
prise en charge de certain contractuel pour lesquels les communautés contribuent à hauteur de 50%. Il 
faut également évoquer le cas certains villages qui n’ont pas de structure scolaire tel que le village de 
Djélikebafata. D’autres n’ont pas suffisamment d’équipements et de mobiliers scolaires.     
 
5. Caractéristiques et équipements collectifs existants 
La route Kita –Kourouninkoto (105km)  – Djankouté CAMARA  et la piste Kita- Balandougou (40 km) 
desservent certains villages  de la  commune. Quant à la voie ferroviaire Dakar -Niger ,elle n’a plus 
d’impact sur les activités de la population dans la commune. La circulation des personnes et des biens est 
difficile surtout en période hivernale. Cette situation est due à l’insuffisance et au mauvais état des pistes 
rurales. 
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Dans le même ordre d’idée, la commune qui est traversée par le chemin de fer manque de gare 
ferroviaire. 
Il existe deux micros barrages à Sémè et à Berenimba. 
 
 
 
V- LESCONTRAINTES A LA SECURITE ALIMENTAIRE 
 

• Liées à la disponibilité 
- Les sols pauvres  
- Coûts élevés des intrants  
- Erosion 
- Exploitation abusive des bois  
- Non maîtrise des eaux de surfaces 
- Insuffisance de matériels agricoles    
- Divagation des animaux  
- Manque de parc de vaccination  
- Insuffisance  de personnel enseignant  
- Insuffisance d’eau potable  
- Manque d’unité de transformation  
- Sites Touristiques non exploités  
- Problème d’écoulement  du bois  
- Manque d’électricité  
- Dégradation du couvert végétal  
- Manque d’infrastructures de santé  
- Mauvais état des pistes  
- Absence de foire hebdomadaire  
- Insuffisance de matériels maraîchage   
- Absence de marché de bétail  
- Difficulté d’écoulement du bois  
- Pauvreté.  

 
• Liées à l’accès  

- Insuffisance d’unité de transformation 
- Insuffisance de micro finance.  
 

• Liées à l’utilisation 
- Insuffisance d’eau potable  
- Mauvaises utilisation des aliments  
- Non paiement des condiments 
- Méconnaissance des valeurs nutritionnelles des produits alimentaires. 
 

• Liées à la stabilité 
 

- Insuffisance de magasins de stockage  
- Approvisionnement irrégulier des banques  
- Non sécurisation des greniers.   
 
 
 



P.S.A     Commune de Boudofo 
Cadre Logique  

Piliers Atouts – potentialités 
  

Contraintes Objectifs 
Généraux 

Objectifs  
Spécifiques 

Activités Résultats Attendus Intervenant Période 
 

Resp. 

Présence de terre 
cultivable. 

Les sols pauvres  Apporter  les fumures 
organiques 

Vulgariser les 
fumures 
organiques  

Tous les villages 
sont sensibilisés  

Commune, Etat, 
PTF 
  

2007- 2011 
 

 

Maire 

-Partenaires CMDT 
BNDA 

Coûts élevés des 
intrants  

Réduire le coût des 
intrants. 

Plaidoyer pour la 
baisse des prix  

Les prix sont basés  Commune, Etat, 
PTF 

2007- 2011 
 

 

-La culture du coton Erosion  Lutte contre l’érosion Construction des 
cordons pierreux et 
des haies vives  

Les cordons et haies 
vives sont réalisés  

 Commune, Etat, 
PTF 
 

2007- 2011 
 

 

-Matériels agricoles 
pluviométrie suffisante  

Exploitation 
abusive des bois  

Planifier la coupe des 
bois  

Reboisement  Tous les villages 
sont sensibilisés 

Commune, Etat, 
PTF 

2007- 2011 
 

 

Plaines  Non maîtrise des 
eaux de surfaces 

Maîtriser les eaux de 
surface  

Construction des 
micros -barrages   

Des micro-barrages 
sont réalisés  

 Commune, Etat, 
PTF 
 

2008  

Bras valides  Insuffisance de 
matériels agricoles   

Dotation en matériels 
agricoles  

Achats de 
matériels 
Agricoles 

Les matériels sont 
disponibles  

Commune, Etat, 
PTF 

2011  

ONG Divagation des 
animaux  

Eviter la divagation  Mettre des 
conventions  en 
place  

Fin à la divagation   Commune, Etat, 
PTF 
 

2007  

Service d’encadrement  Manque de parc de 
vaccination  

Réaliser les parcs de 
vaccination  

Construction des 
parcs de 
vaccination  

Les villages 
disposent des parcs 
de vaccination  

Commune, Etat, 
PTF 

2007- 2011 
 

 

D
is

po
ni

bi
lit

é 
 

 

Vétérinaire  Insuffisance  de 
personnel 
enseignant  

Chercher le personnel Recrutement du 
personnel 
enseignant  

Les personnels 
recrutés  

 Commune, Etat, 
PTF 
 

2007- 2011 
 

 

Effectifs bovins, volailles 
et Ovins importants  

Insuffisance d’eau 
potable  

Recherche  d’eau 
potable  

Construction des 
forages et des puits 
à grands diamètres  

La commune dispose 
des forages et des 
puits à diamètre  

Commune, Etat, 
PTF 

2007- 2011 
 

Maire  

Forêt classée  Absence de foire 
hebdomadaire  

Créer des foires 
hebdomadaires  

Création des 
marchés 
hebdomadaires  

Les marchés sont 
crées  

 Commune, Etat, 
PTF 
 

2007  

Arbres fruitiers  Mauvais état des 
pistes  

Entretien des pistes  Aménagement des 
pistes rurales  

Les pistes sont 
aménagées.   

Commune, Etat, 
PTF 

2007- 2011 
 

 

Barrage Manque 
d’infrastructures de 
santé  

Recherche de 
partenaire  

Constructions 
structures 
sanitaires  

Les structure 
sanitaires sont 
réalisés  

 Commune, Etat, 
PTF 
 

2007  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Mares  Dégradation du 
couvert végétal   A

ss
ur

er
 la

 d
is

po
ni

bi
lit

é 
de

s A
lim

en
ts

 d
an

s l
a 

co
m

m
un

e 
 Protéger le couvert 

végétal  
Formation sur les 
techniques de 

La formation est 
comprise  

Commune, Etat, 
PTF 

2008  
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coupe bois  
Les bambous  Manque 

d’électricité  
 

Doter la commune en 
électricité  

Installation des 
panneaux solaires  

La commune dispose 
des panneaux 
solaires  

  2007- 2011 
 

 

Existence d’Ecole  Problème 
d’écoulement  du 
bois  

Faciliter 
d’écoulement du bois 

Recherche de 
partenaires  

L’écoulement  es 
acquis  

Commune, Etat, 
PTF 

2007- 2011 
 

 

Pistes rurales  Sites Touristiques 
non exploités  

Découvrir les sites 
touristiques  

Aménagement des 
sites touristiques  

La commune dispose 
des sites  

  2007  

Existence de marché de 
bois  

Manque d’unité de 
transformation  

Réaliser les unités de 
transformation  

Les unités 
fonctionnent  

La commune 
Dispose des unités   

Commune, Etat, 
PTF 

2007- 2011 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 Lieux touristiques         

Propre production 
agricole  

Pauvreté  Lutter contre la 
pauvreté  

Création des PME La commune dispose 
des PME  

Commune 
Etat 
Partenaires 

Maire  

Elevage  Difficulté 
d’écoulement du 
bois  

Faciliter l’écoulement 
du bois  

Création des 
marchés 
hebdomadaires  

Les marchés sont 
crées  

Commune 
Etat 
Partenaires 

2007- 2011 
 

 

Petit commerce  Absence de marché 
de bétail  

Création de marché 
de bétail  

Création des 
marchés 
hebdomadaires  

Les matériels sont 
disponibles  

Commune 
Etat 
Partenaires 

    

 

Cueillette  Insuffisance de 
matériels 
maraîchage     

Dotation en matériels 
de maraîchage  

Achat de matériels 
de maraîchage  

 Commune 
Etat 
Partenaires 

2007- 2011 
 

Maire  

 

 Insuffisance de 
micro-finance  

     
                

Facilitation l’accès 
aux crédits 

Création des 
caisses épargnes 
et de crédits  

Les caisses sont crées Commune 
Etat 
Partenaires 

  

 ACC
ES 

  
Insuffisance 
d’unité de 
transformation 

  
Création d’unité de 
transformation 

 
Construction des 

unités  de 
transformation 

 
La commune dispose 
des unités de 
transformation 

 2007- 2011 
  

Méconnaissance  Existence des produits 
alimentaires  

des valeurs 
nutritionnelles des 
produits 
alimentaires 

Faire connaître 
l’importance de 
certains aliments  

Sensibilisation sur 
la nutrition   

Les villages sont 
sensibilisés  

Commune 
Etat 
Partenaires 

Maire  

 
U

til
is

at
io

n 

Les condiments  Non paiement des 
condiments 

 

Paiement des prix de 
condiments  

Campagne de 
sensibilisation 
pour un 
changement de 

Les comportements 
ont changés  
 
 

Commune 
Etat 
Partenaires 

2007- 2011 
 

Maire  
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comportement par 
rapport au frais de 
condiments   
 
 

 
 

Bonnes ménagères           
Eau potable  Mauvaises 

utilisation des 
aliments  

La bonne utilisation 
des aliments  

Sensibilisation 
pour un 
changement de 
comportement   

Les villages sont 
sensibilisés 

Commune 
Etat 
Partenaires 

 

 Insuffisance d’eau 
potable  

Assurer 
l’approvisionnement 
en eau potable 

Réalisation des 
forages  

Les forages sont 
réalisés 

Commune 
Etat 
Partenaires 

2007- 2011 
 

 

Magasin de stockage  
br

ad
ag

e 
  

(g
as

pi
lla

ge
s)

 
 Lutter contre le 
bradage  

Sensibilisation sur 
les méfaits du 
bradage 

Les villages sont 
sensibilisés  

Commune 
Etat 
Partenaires 

  

Banque de céréale   Non sécurisation 
des greniers   

Sécuriser les greniers  Construction des 
greniers plus 
sécurisés  

les greniers sont 
sécurisés  

Commune 
Etat 
Partenaires 

 

Greniers familiaux   Approvisionnement 
irrégulier des 
banques  

Approvisionner  
régulièrement les 
banques  

Achat et stockage 
des céréales  

 Les banques sont 
approvisionnée 

Commune 
Etat 
Partenaires 

 St
ab

ili
té

 
 

 Insuffisance de 
magasins de 
stockage  

Renforcer les 
magasins de stockage 

Construction des 
magasins de 
stockage  

La commune dispose 
des magasins  

Commune 
Etat 
Partenaires 

2007- 2011 
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Suivi – Evaluation :                                Commune de Boudofo 
Suivi – Evaluation :                                Commune de Boudofo   
Composante Activités Indicateurs Coût (Francs CFA) Localisation 

Vulgarisation sur l’utilisation de la fumure organique 02 séances 200000 La commune 

Plaidoyer pour la réduction du prix des intrants La réduction à 
50 % 

500000 La commune 

Construction des cordons pierreux et des haies vives  Dans 8 villages  600000 Tous les villages 

Construction des Micro-barrages 2 20000000 Sémé et Brénimba 
Achat de matériels agricoles Les 08 villages 40000000 Tous les villages 
Elaboration des conventions locales Diminuer les 

conflits à 90% 
600000 Tous les villages 

Construction des parcs de vaccination 03 parcs 21000000 Boudofo et Sémé 
Recrutement du personnel Enseignant 01  enseignant 

/an 
500000 La commune 

Construction des forages et des puits à grands diamètres 06 forages 42000000 Kolonding-Mourdiah-Sémé-
Kéniéroba 

Création des marchés hebdomadaires 03 puits à 
grands 
diamètres 

18000000 Ganfaragué –Mourdiah –Oulia –
Sémé 

  03 marchés 45000000 Kolonding-Oualia –Bérénimba 

  D
is

po
ni

bi
lit

é 

Aménagement des pistes rurales 3 pistes 66000000 La commune 

          
Formation  sur les techniques de coupe de bois 03 formations 2149000 La commune 

Installation des panneaux solaires 04 centrales 14000000 Kolonding-Oulia-Sémé-Bérénimba

Aménagement des sites touristiques 03 sites PM Oualia –Sémé-Boudofo 
Création des PME 03 PME PM Commune 

Recherche de partenaires pour faciliter l’écoulement des bois 02 partenaires PM Commune 

Création des marchés hebdomadaires 02 marchés 30000000 Kolonding-Oualia 

Achat de matériels de maraîchage Les o8 village 40000000 Tous les villages 

A
cc

ès
 

Création des caisses d’épargnes et de crédits 2 PM Bérénimba-Sémé 
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Construction des unités de transformation 01 unité  PM Bérénima 

Sensibilisation sur la nutrition Dans les 08 
villages 

400 000 Tous les villages 

        

U
til

is
at

io
n 

 

Campagne de sensibilisation de comportement par rapport aux frais de 
condiments 

Dans les 08 
villages 

400 000 Tous les villages 

        
Sensibilisation sur les méfaits de bradage Dans le 08 

villages 
500000 Dans les 08 villages 

Construction des greniers plus sécurisés Dans les 08 
villages 

800000 Tous les villages 

Achat et stockage des céréales Dans les 08 
villages 

2000000 Tous les villages 

        St
ab

ili
té

 

Construction des Magasins de stockage 01 Magasin 4500000 Bérénimba 

TOTAL     349 149 000      
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PROGRAMME ANNUEL 2007 COMMUNE DE BOUDOFO
Composante Activités Indicateurs Coût Total Commune Etat Partenaire Localisation 

Vulgarisation sur l’utilisation de la 
fumure organique 

02 séances 200000 200000 - - La commune 

Plaidoyer pour la réduction du prix 
des intrants 

Réduction 50 % 500000 500000 - - Tous les villages 

Construction des cordons pierreux et 
haies vives 

Dans les 08 villages 600000 90000 - 510000 Tous les villages 

D
is

po
ni

bi
lit

é 

Elaboration des conventions locales Diminuer les 
conflits à 90 % 

600 000 90 000 - 510 000 Tous les villages 

                
Recrutement  du personnel 
enseignant 

01 enseignant 500 000 75 000 - 425 000 La commune 

Formation sur les techniques de 
coupe de bois 

03 formations 2149000 322350 - 1826650 La commune 

Installation de panneaux solaires 02 panneaux 6000000 900 000 - 5100000 Bérénimba-Oualia 

Recherche de partenaires 2 PM - - - La commune 

A
cc

ès
  

Achat de matériels de maraîchage 08 villages 40000000 6000000 - 34000000 Tous les villages 

  

              
Sensibilisation sur la nutrition Dans les 08 villages 400 000 60 000 - 340000 Tous les villages 

U
til

is
at

io
n 

 

Campagne de sensibilisation pour un 
changement de comportement par 
rapport  aux frais de condiment 

Dans les 08 villages 400 000 60 000 - 340000 Tous les villages 

                
Achat et stockage des céréales Dans les 08 villages 2000000

200000
400000 1400000 Tous les villages 

ST
A

B
IL

IT
E

 

Construction des Magasins de 
stockage 

01 Magasin 4500000

450000

900000 3150000 Bérénimba 

TOTAL  57849000 8947350 1300000 47601650   
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